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LE CHANTAGE
A LA FAMINE ENCORELE SOLDAT TURC S'EST

BIEN BATTU!

Le procès Torlakian
Le procureur-général.— L'accusé peut-

il se marier et avoir des enfants ?
Le Dr Ivonos.— Il peut avoir des en-

fants, mais, ils seraient aussi affligés dô
nervosité, car celle-ci est héréditaire.

— L'accusé pouvait-il, au cours des
dernières 10 années, servir dans l'armée ?

— Non. Il eût été préférable de l'en
tenir éloigné.

— Quelle différence y a-t-i! entre ce
malade et un homme sain qui, tous deux,
rencontreraient leur femme avec un autre
homme ?

— Le malade agira instantanément et
sans réfléchir.

— Mais quand quelqu'un a acheté un

revolver, il y a déjà plusieurs mois et a

nourri dans son esprit l'intention de tuer
cet homme, cela constitue-t-il une preuve
de ce que vous venez de dire ? C'est-à-dire
ce quelqu'un est-il sensé avoir agi sous

l'impression du moment?
— Quand quelqu'un projette de comr

mettre un crime, il va boire afin de per-
dre la connaissance de ses actes. Il se

peut qu'il y a de cela cinq ou six mois,
il ait projeté de commettre ce meurtre,
mais qu'il ait manqué d'énergie. Mais
quand il a rencontré l'homme à qui il en
voulait, l'idée de le tuer l'a immédiate-
ment ressaisi. Par conséquent, son acte
ne saurait être considéré comme prémé-
dité.

— N'ètes-vous jamais arrivé à la con-
clusion que tout meurtrier a des troubles
mentaux et qu'il accomplit son acte au
cours de cette crise.

— l'n homme normal et un homme
anormal, peuvent, tous les deux, com-
mettre des crimes, mais avec cette diffé-
rence que l'homme anormal ne songe pas
aux conséquences, tandis que l'homme
normal y songe.
Hai'dar Rifaat bey, avocat de la partie

civile, pose certaines questions.
— Où avez-vous étudié la médecine ?
A Athènes. A Paris, je me suis spécia»

lisé.
— Etes-vous régulièrement inscrit ?
— Oui.
— Quelle est votre sujétion ?
— Ottomane.
— Où exercez-vous ?
— J'ai aussi des fonctions à l'hôpital de

la Paix, à Chichli.
— L'hôpital de la Paix est un hôpital

français. Quel est, à l'hôpital de la Paix,
le médecin en chef pour les maladies
mentales et psychiques ?

— Actuellement, le Dr Mazhar Osmaa
bey.
— Quel est le médecin en chef de l'hô-

pital du Scutari ?
Le président. — Pourquoi cette çioes-

tion ?

de grandes choses s'il était bien gouverné
et bien guidé. Je suis de ceux qui le ver-

raient avec la joie la plus sincère mar-

cher hardiment dans les voies du pro-

grès et remplir en Asie, et vis-à-vis de

l'Islam, un rôle glorieux. Mais je main-

tiens avec un entêtement que rien ne

saurait réduire que la Turquie doit chan-

ger radicalement de système politique.
Sans toucher aux fondements de sa reli-

gion, el'e mettra ses institutions civiles
au niveau de la civilisation gréco-latine
qui a créé le inonde modcne, elle frater-

nïsera dans le domaine de la justice et de

la liberté avec toutes les races et toutes

les religions,

Paris, ce 7 septembre 1921

J'avoue qu'il est très difficile pour l'o-

pinioa française de voir clair dans l'im-

broglio anatolieni. Tandis que les Grecs

annoncent des victoires, les kémalish-s

clament partout qu'ils ont brisé Jes alta-

ques ennemies. Qui croire ? A s'en rap-
porter aux dires de certains journaux eu-

ropéens, on pencherait plutôt pour les

Turcs. On a pu lire en effet, avant-hier,
en bonne place, dans un journal des plus
sérieux, la dépêche suivante adressée de

Constantinople par un envoyé spécial .

« Une information autorisée provenant
directement d'Anatolie dément, en termes

formels, l'effondrement du front turc. La

ligne du Sakaria est tenue partout par
les troupes nationalistes.» Et pour don-

ner plus de poids à ce démenti, le bu-

reau de propagande «islamique» de Paris

déclarait en même temps que les Grecs
évacuaient Eski-Chéir et que leur retraite

était menacée par l'armée de Kodja-Iii.
Devant de telles affirmations comment

voulez-vous que le lecteur ignorant des

choses d'Orient et des méthodes jeunes-
turques se re.ide un compte exact de la

situation ?

Athènes, 74 sept.
Par décret royal les conscrits de la

classe 1922 sont appelés sous les dra-

peaux, ainsi que tous ceux qui acquirent
l'indigénat hellénique jusqu'à l'âge de

40 ans.

Ces pau-
vres fous s'imaginent qu'un dieu ou un

diable surgira des profondeurs de l'Asie

pour leur donner raison et les sauver du

ridicule.

De sorte que jamais les
kémalistes ne seront battus même s'ils

reeuient jusqu'à Sivas, ils pourront faire
croire aux aveugles et aux naïfs que l'a-
venir leur appartient.
Oui, certes, le bluff kémaliste fut bien

organisé en Anatolie
Mais les nuages commencent à se dissi-

per, et les voiles tombent.

On a été

vivement impressionné par les derniers

communiqués officiels grecs qui sont

d'une extrême modération dans la forme

et d'une éloquente précision dans le fond.
Ah! l'on ne pourra guère reprocher au gé-
néral Papoulas d'avoir embouché la trom-

pette lyrique pour crier ses exploits. Ses

bulletins sont d'une modestie et d'une

concision que l'on ne rencontre pas tou-

jours chez les vainqueurs, du moins en

Orient. En tout cas, il est certain que
maintenant on ajoute foi à ses communi-

qués. 11 a gagné la confiance du public.
Et lorsqu'il déclare que ses troupes ont

occupé Yaban Hamam et le mont Ardiz,
tout le monde s'incline. Par contre, le

bureau d'informations «islamique» de

Paris a perdu tout son crédit. C'est qu'il
est allé vraiment trop loin dans la fantai-

sie... Il s'est moqué du monde avec trop
de cynisme lorsqu'il prétendait que les

Grecs évacuaient Eski-Chéhir alors qu'ils
étaient à vingt-cinq kilomètres d'Angora.
Du reste cette fameuse évacuation d'Eski-

Ghéir avec accompigneinent d'incendie est

vieille de dix jours. Elle avait été déjà re-

connue comme inexacte. Sans doute les ké-

malistes ont voulu égarer l'opinion. Mais

c'est un jeu enfantin. On ne peut pas ca-
cher indéfiniment la lumière,celle-c i trouve
tôt ou tard le moyen de perçer les téppr
bres les plus combres et de franchir les

murs les plus épais. Les Grecs ont adopté
une attitude plus noble qui leur ramènera
beaucoup d'amis. Ils rendent цп hom-
mage éclatant au courage des soldats

turcs. C'est parfait. Admirer son ennemi

c'est se grandir soi-même !

Les kémalistes, ceux qui se battent,
et non pas ceux qui intriguent, cnt mis

}'lionneur militaire à l'abri de toute attein-
te. Us se sont égalés aux plus grands qe
leurs ancêtres. Us ont accompli des prodb
.ges qui montrent une fols de plus combien

le peuple turc pourrait encore accomplir
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tM ЁШГНОЕЗ

— Je veux établir que Mazbar Osman

bey est un grand médecin.
Le président. — Le témoin n'est pas

venu ici pour exprimer son avis au sujet
des divers médecins.

Me Haïdar Rifaat. — Quand avez-vous

examiné l'accusé ? Précisez la date.

Le président. — Le témoin s'est déjà
expliqué sur ce point.

le plus normal donne des signes de folie, | «g alSlpe gf la НОП£Т10
sans, cepeiidant, être fou ?

'

'■* °

— Tous les signes que possède l'ac-1
cusé sont réels et non apparents. jj _ La réponse hongroise
-Quand cette maladie se transformes

__ réDOn4a hon .

en crise a-t-elle une durée déterminée? Pa .s, 11. Т.П. . ^

Par exemple, 10 minutes, une demi- groise à la note rédigée par la conférence

heure, etc. ? Cette crise, qui doit entrai- des ambassadeurs a proiuit une impres-

U RUSSIE AFFAMÉE

reil
suivre, pendant un cert in temps,
et gestes de l'accusé ?

ner la condamnation ou l'acquittement ; sion défavorabl0 à Paris, à Londres et à
à de l'accusé, ait-elle été remarquée des.

Me Haïdar Rifaat. — Pour faire un pa- -

passan (;o ? Supposons que la crise se soit ;
1 *

....

il témoignage, n'auriez-vous pas dl1 : produite 3 heures à l'avance, car il as Les Débats établissent un parallèle
les faits [ attendu dans la rue, pour tuer. j entre l'attitude de la Hongrie dans le Bur-

— Je ne parle pas des crises. J'ai dit genland, et l'attitude allemande en Silésie.
— J'ai déposé sur la ba-e ues signes j que l'accusé est dégénéré et déséquilibré. | j e gouvernement hongrois doit être

naturels que j'ai observés et qui ne sau- Le président.- Si c'est par suite de la;
-, d rincarsion des

raient changer chez l'accnsé, étant here- crise qu'il a commis le meurtre, les pas-г enuiespo „ о .cuision

ditaires. I sants ont-ils remarqué la crise ?

— N'est-il pas possible qne l'homme — Non.

ECHOS
ET NOUVELLES

COMMUNAUTÉ GRECQUE
Parmi les notables d'Ak-Da

Yozgat, se trouvent le
exilés à

•Démenti du ministère des affaires
étrangères danois

Copenhague, 14. Т.Н. R.— Le ministre

des affaires étrangères du Danemaik,
dans une interview accordée à la

linske Tidenle de Copenhague, oppose le secrétaire Gharalambos Tsatsos. Tous

un démenti catégorique aux prétendues ^es exilés furent expéliés, au commen-

allégations de M. Nansen, à Genève, sm.i ce®ent da Amassia P°cr
ô

л „

'
! y être juges,ignorant d'ailleurs eux-memes

vant lesquelles le Danemark, la Suède et le crime qQ
,

on ]eur impute .

métropolite Papa Yorghi Pappadopoulos,
&er " '

le directeur des écoles diacre Télékis et

L'attitude des Soviets

Londres, «s sept.
La presse anglaise s'élève viole-

ment contre l'attitude des Soviets

qui spéculentsur Sa faim de la popu-

lation russe. La majorité des jour-
riauX est contraire à l'interruption
de l'œuvre de secoure et exprime
l'opinion que les membres de !a

commission de secours devraient

huit voix, de Brestamante, Cuba, vingt-j
six voix, M.

la Norvège se seraient mis d'accord pour
mettre un crédit à la disposition des so-

viets, pour secourir les populations affa-

mées.

Le gouvernement danois a pris la ré-

solution de secourir les enfants nécessi- j plénière sous la présidence de Tev-

r, . . , | „л:.:™ sfikbey. Il a élaboré un décret-loi relatif
,

teux de P«tr°grad . a 'a condition ex-j àlama j0rati0a des t , li(s postal et té ié-
On mande de Paris au Djagadamard . presse que celte assistance puisse être

'

graphique,
que les communistes hongrois prépa- ; organisée par les délégués du comité d a-] Il a ensuite décidé que dans toutes les

ban-

des hongroises et les alliés doivent tenir

les engagements pris envers l'Autriche

pour que celle-ci puisse tenir ceux

qu'elle a pris vis-à-vis des alliés.

Arrestation des communistes

(Bulletin de presse du

Patriarcat œcuménique)

Conseil d'Etat
Le conseil d'Etat s'est réuni en assem-

Finla\, poui 1 Ans lcter j raient un nouveau coup dEtat. Le gou- nois, en dehors de tout contrôle ou inter- \ municipalités les droits de timbre allèrent

vingt-neuf voix, M. Weiss pour >a [ vernement ayant appris à temps les ma- J ven ti0n des autorités soviétiques. La Y
k ,a Irisation des contrats seront les

France, trente voix, M. Oda,Japon, vingt-; nœuvres des agents de Вэ11а Kun a pro -

somme de 1 million de couronnes prévue HlI „
. 0 ; л1,яНспп

neuf vo'x M Loder Pavs-Bas vingt-ciua- • .j. , . . , . .. e 'Le départ du lieutenant RicKattsonneut \o.x, ш. bouei,rdj» ua», viug i c€de immédiatement a leur arrestation. jpour ja réalisation de cette œuvre est
t ,1

tj-p vnix i r„ i- j r» j i j- i F Le lieutenant Rickattson liait qui™-

rtélémié du' ' P 4 découvert sur| restée , jusqu'à présent, à l'état de projet. ^ ,e Slêge d „ public,Apres que M. Feinasdez, dLbgué ; les personnes arrêtées les plans du j Aucun des deux autres pays Scandinaves ; cour martiale anglaise dans le pr
Brésil, eut tait adoptei une motion, Pe! "

y parti communiste et l'appel à la révolu-
mettant de choisir au second toui Parm4tion pour une date déjà Fixée.
l'ensemble des candidats et non seule-

ment parmi ceux qui avaient obtenu le

trouver une auire solution pour да- Plus grand nombre de voix au cours du

scrutin, M. Moore délégué des Etats-

Unis fut élu par vingt voix sur quarante
L'assemblée devait élire dans l'après-

midi le onzième juge. La liste des élus de

l'assemblée sera ensuite comparée à

celle Fixée par le Conseil de la Société
des nations.

Les juges de la cour permanente de

la Justice internationale doivent être dé-

signés à la majorité de l'assemblée et du

conseil.

Les Débats soulignent l'importance de

cette éjection. La création de la Cour

permanente de justice internationale ap-

paraît comme un des stades les plus im-

portants du développement de la Sodiété

des Nations. Les Débets font remarquer

que déjà douze Etats ont signé la clause

d'arbitrage obligatoire, bien que cette

clause demeure facultative* 'institution
est donc désormais dans les relations

internationales.
Pourtant comme des divergences de

vue commencèrent à se manifester après
le tioisième tour, on a décidé confoimè-
ment aux statuts de la Société des Na-
Lions, et sur la proposition de certains

membres, de procéder à l'élection d'une

commission de conciliation et qui sera

composée de trois membres de l'assem-

blée et de trois membres du conseil. La

nomination de cette commission sera faite

demain

Les industries textiles
de Roubaix et Tourcoing

Paris, 14. T. II.R.— Le ministère du

travail français. M. Daniel Vincent reçut

LES MATINALES

rantir la distribution équitable des

vivres à la population affamée.
(Bosphore)

Grecs et Turcs

Londres, «5 sept
Parlant de la situation militaire

en Orient, le «Morning Posx» dit

que les belligérants ne pourront
supporter les charges financières

et les difficultés que comporte
une campagne d'hiver.

Il serait bien plus préférable,
affirme ce journal? si s urcs et

Grecs se mettaient d'accord pou*

mettre fin à la guerre qui, suivant

les appréciations des personnes
compétentes, risque de se proion-
ger encore longtemps.

(Bosphore)
Le chômage aux Etats-Unis

Paris, I5 sept.
On mande de New-York que le

gouvernement des Etats-Unis a dé-

cidé de prendre de très sérieuses

mesures pour faire face à ia crise

de travail.
L'alntransigeant» annonce que

le nombre des sans travail a aug-

mente considérablement.
(Bosphore)

La conférence
de Washington

paris, 14.- T.II.R. — Le New-York

Herald annonce que le gouvernement j mardi une célégation des ouvriers de I (ie de puzzle,
américain a dissipé l'impression qu'il j l'Union de Tourcoing et Roubaix en vue* —

V aurait à Washington deux conférences jj de conférer avec eux, sur le mouvement jj S'il est galant il s'arrangera pour ne

séparées sur le désarmement et sur la j de grève qui se manifeste dans cette ré-fPas être tue chez sa maîtresse. Gela

question d'Extrême-Orient. En réalité laj gion . Un échange de vues eut lieu, à b £ul ' effet, causer des ennuis à celle-

même conférence examinera tous les. suite de quoi, les ouvriers acceptèrent de j Et puis ça peut faire de la peine à sa

problèmes et il est évident, qu'il y aura : Se rencontrer avec la délégati ,n des pa-j femme.

Suède a projeté la création de secours li-

mités et entièrement indépendant de ceux
du Danemark.

La Norvège, dont M. Nansen est un

des représentants à Genève, a offert ce

vendre à la Russie certaines quantités de

poissofcs, mais les négociations avec le

gouvernement soviétique sur le prix et le

mode de paiement n'ont pas encore

abouti.
Les déclarations attribuées à M. Nanson

sont donc complètement inexactes.
Un grand complot à Pctrograd
Rome, li. A. T. 1. — L'Agence Ste-

fani est informée qu'un grand complot
vient dèlre découvert) à Pelrograd.

Les journaux de Rome déclarent que
les marins de la flotte ballique se sont

de nouveaux révoltés.
L'auteur du « Petit manuel à l'usage s Un ra(iio de Helsingfors annonce que

des assassins» que j ai reproduit, ici- général Brussiloff est entré en conflit
même, a pensé devoir compléter son j ùVec Lénine e[ Tros]<ié
travail par un *Petil manuel du parfait Ra presse italienne annonce, sous ré-
'issassiné» qu il me communique égale- .

que suivant les dernières informa-
ment en ajoutant que les victimes des ; /l0ns? le général Brussiloff se serait rc-
assassins méritaient qu'on pensai aussi 1

Ц̂рге
*

en Sibérie.
quelquefois à elles.

v

j jiin i м ■—apraft

Notre souci d'impartialité nous force

En Roumanie
Les chemins de fer

Bucarest, 14. T. H. R. — Les travaux

pour la construction d'une nouvelle voie
ferrée à Oradia Mare commenceront au

cours de ce mois même.

La foire industrielle de Bucarest
Bucarest, 14. T. II. R.— Le gouverne-

ment roumain a accordé une réduction
pour tous les achats faits à la foire inter-

nationale de Bucarest. Cette réduction e-t

de quinze pour cent sur les tarifs de

chemins de fer actuellement en vigueur.

Le prince héritier de Perse
Le prince héritier de Perse part 'di-

manche pour Paris par l'Orient-Express,
De là il se rendra à Londres où il fera un

séjour d'environ 3 mois.
Les personnes de sa suite et les prin-

cesses ont quitté Constantinople avant-

représentant du j hier par le Simplon-Express.
Dans 1ез bureaux de perception
Les inspecteurs des Finances ont corn-

mencé l'inspection des bureaux de per-
ceplion qu'il a été décidé de réorganiser.

L' « Information d'Orient »
Sommaire du No du 16 septembre 19У1

1. Les Finances de ia Turquie.— 2. Res-
sources économiques de l'Asie Mineure,
(suite) — 3. Le chemin de fer Angora-
Sivas. — 4. Commerce extérieur de la

Turquie en 1920-1921.— ô. « Pour lefaire
G nstantinopie 6. L'incendie de Scn-
tari. — 7. Association des agents de

changes hellènes.— 8. L' « Assegno Cir-
c'olare ». — 9 Budget des dépenses du
1er semestre 1337 .

— 10. L'arrêt de la
baisse des prix de gros à l'étranger.—
11. Nouvelles de Cilicie. — 12. Echos.—
13. Revue commerciale. — 14. Rensei-

gnements sur le Tabac-Marché du char-
bon. — 15. Marché Financier. — 1С. Le
nouveau tarif douanier.— 17. Le Marché;
Essences t pétroles ; Métaux ; Matériaux
de construction ; Produits chimiques et

pharmaceutiques; Matériel électiique ;
Peaux et laines.— 18. Cours des fonds;Un mémoire turc pour la Thrace

Le comité de la défense des droits des Changes et monnaies,
musulmans de la Thrace occidentale a

En quelques lignes
Gul-Djèmal an-

vapeur à New-

donc de publier ces conseils utiles, à une

époque où les morts violentes font tant

couler de sang.

Le parfait assassiné doit autant que pos-
sib'e trouver ia mort dans des conditions
mystérieuses. Ça corse tout de suite le
fait divers.

Il n'est pas mauvais qu'il soit coupé
en morceaux et qu'on ne les trouve pas
tous ensemble. On parle ainsi plus long-
lemps de lui.
Et pu s il est gentil d'offrir à la police,

\ qui n'a pas tant de distraction, une par-

népessairement des réunions preurninai-; trons

res. Les six nations invitées seront mi-tj
nutieu^emeut tenues au courant des tra-1
vaux de ces réunions

Il est bon qu'il ait chez lui assez de pho
tos peur que les reporters puissent enA Tripoli

Rome, 15. A.T.I.- La presse ito-l en0'Porier chacun une.

... . , , ..... s Ils adorent ça. Chacun, en effet, peut
On apprend que le sénateur Under- benne signale qi,e le prince-heriher | dj reen rentrant, à son chef d'informa-

wood a accepté d'être un des quatre Umberto, dès'son arrivée à Tripoli, notions ; «Je suir seul à l'avoir.»

représentants des États-Unis à la confé-'ен une longue conversation avec le goa-% Ça fait toujours très bon effet.

rence du désarmement. M. Underwood
'

verneur de celte province, le com/e| —

^rait partisan de donner une large publi- ; Yolpi. I II n'est pas mauvais qu'il eût au moins

(bité aux délibérations et il estimerait; Les journaux relèvent unanimement I u" parent ou un ami assez intime poui

«a'ii appartient aux représentants de) la réception grandiose dont S. A.
le r," C^ de Sa vi^

l'Amérique de convaincre ceux des au-' l'objet, de la part de ioule la population
très puissances de la nécessité du désar-) de Tripolilaine.
jnement. ! Le Corriere délia Sera affirme que les

qui attachent la Tripolilaine

Il ne faut pas, par contre, qu'il en ait

trop, parce qu'ils forcent alors les jour
nalistes à trop d'interviews. Il doit penser
à ceux qui restent.

La conférence de Inverness > relations

Bands, 14. T.H.R.— Il est très pos-Jù l'Italie sont plus fortes que ja nais

sible, selon le Petit Journal, que M. dej et que les habitants de cette région sont

Valera assiste à la conférence de Inver-
! inspirés du plus profond dévouement en-

Hess, qui doit avoir lieu le 20 septembre, i vers le wernement de Rome et envers I rive qu'une fois dans la vie

On parle aussi de M. Austen Stack, le! la Couronne.

ministre pour l'intérieur irlandais, et de J La question albanaise
M. Michel Collins, comme devant assister ; et l'Italie
a la coiiférence. Rome, lh. a .1.1. La presse ila-

Dans le Maroc espagnol \ lienneparlant de la question albanaise

Madrid, 14* T.H.R. - On annonce déclare que l'Italie qui a renoncé à Va-

l'occupation par les troupes espagnoles de l°na el- li ses enyirons > ne permettra

Soukel, Arbas ainsi que de la ville de \Pas qne l Albanie soit réduite an profit

Nador. I des autres Etats.

^ . * * - j T*,r „ ♦ Le Corriere délia Sera revenant
A la Société des Nations
Genève, 14. T.H.R.— La séance de

mercredi matin fût entièrement consa.j rfe
par l'assemblée de la Société des] т 1П1.ип Я^«, я

EN ALLEMAGNE
L'assassinat de M .Erzberger
Berlin, 14. T.II.R.— On mande de

Munich au Berliner Tageblalt que la

police procéda à six nouvelles arresta-

tions de personnalités accusées d'avoir

préparé, avec les assassins,le meurtre de

M. E zberger. La police garde le silence

sur les personnalités arrêtées.
La Gazette de Voss et le Tageblàtt sont

unanimes à déclarer que l'enquête se ter-

minera par des ré délations politiques très

intéressantes qui pourraient avoir une in-

lluence sur la crise bavaroise. Ces jour-
nanx rappellent que le quartier-général
du capitaine Ehrhardt est actuellement à

Rosenheim, en Bavière.

La Gazette de Fraiikfurl croit savoir

que les deux meurtriers de M. Ei zberger
étaient encore à Munich, il y a trois

jours.
*
* *

Berlin, 14. T.H.R. — Il est bien dé-

montré que les assassins de E'z-berger
sont des anciens ofFiciers qui firent partie
de la brigade Ehrhardt.

Eu Bavière

Munich, 14. T.H.R, — La partie cen-

traie tel ^phonique ne fonctioune pas. Le

„
. VOIH EN 4me PAGE l'annon ce

soumis aux autorités supérieures compe- de vent8 aux enchères de toas ,es meo -

tentes un mémoire demandant, une lois b i9S appartenant à S. A feu ia prin-
de plus, l'octroi de l'autonomie à cette cesse égptienne Faim» lia-
contrée et l'organisation d'un plébiscite, поит, se trouvant dans son palais de

Le congrès de la presse mondiale Lmu-gman.

Le président du congrès mondial de i

la presse a adressé de Colombie, le 20 .

août, à notre confrère le Djagadam rd j
une lettre l'informant que le Bureau exé-1
cutif a élu M. Yrtanès Mardiguian, direc- ! Un radiogramme du
teur propriétaire de ce journal, vice-pré- nonc0 ,>arrivée de ce
sident du congrès. [Yoik,

Une explosion à Varna | — La direction générale de la santé
Trois bombes ont éclaté à yarna à la n'a pas accepté la démission du Dr

fenêtre de la maison de M. Théodore Kas- Mazhar Osman bey de l'hôpital !es alié-
siraki. Celui-ci a succombé à ses bles- nés de Ghichli.
sures; le iieutenant Pirgolavoff, son hôte,

'

. ... ,

a été grièvement blessé on Dersonnes
! ~ La commisslon Présidée par le maré-

a ete g.icvement blessé. *o peisonnes
; chal Kjazim ha

dont 3 femmes ont ete arretees. e • » » - •cadtes des officiers de 1 armee s est reume
Les Arméniens d'Edindjik ! avant-hier.

Les Arméniens d'Edindjik, menacés ff" 11 ■l n

par des bandes kémaiistes, se sont réfa-

gi.'s à Pdnderma.

En Arménie
Le gouvernement arménien a décidé

de distribuer des terres aux réfugiés ar-

nréniens de Turquie.
*** gouvernement d'Erivan déploie tous ses

Le commissariat pour le travail a en- efforts pour lutter contre la famine et
registié tous les Arméniens de la Repu- les épidémies notamment contre la ma-
biique âgés de 16 à 50 ans pour les sou- ,a| . ia H ,e cho
mettre au travail obligatoire.

En Arménie
La situation

Des commerçants arméniens arrivés
dernièrement du Caucase affirment que le

S Le moral de la population a été relové

Les mines de cuivre appartenant à M.
' as ' stdnca ff 0,5 ' u ' prodiguent iea

Allahverdi sont déjà en exploitation. Plus colonies arméniennes. Le gouvernement
de 200 ouvriers y travaillent. Le gouver- compte envoyer en mission une seconde
nement procède en outre à l'exploitation délégation commerciale pour établir des
des riches mines de puivre au Zanguézour.^ plos étroits entre rArménie et ré .

Mariages Ranger.
Nous avons le plaisir d'annoncer le dou- ; п n'y a pas de troupes russes à Fin-

ble mariage, célébré hier, de Miles ADgéle' lél . iear d0 rArméni0 Des détachemeBtg
et Hélène Mourkidès, les charmantes hiles

de M. L. Mouikidès, avec M. Louis Grif-
,

du «ne corps d armée se trouvent seu-

faton et M. Conrad Dobrowolski. :lement sur.les frontières arméno-turques ;
La bénédiction nuptiale leur a été don- ils se trouvent placés sous l'autarjtâ au

née àl'égise S t-Antoine Les temoms c0mmissariat de la guerre de l'Arménie,
étaient MM. Ernest Giraud, Pierre Griffa- T *

ion, Jean Reboul et Lcgolf. | Le rtélégue dfJ 1 Armenie * la «™fè-
Toutes nos félicitations et nos meil-, rence 'V# IS a déclaré que le gouver-

leurs vœux aux nouveaux mariés et à nement arménien ne reconnaît pas le
leurs familles. j traité de Moscou conclu en l'absence du

Le commerce franco-allemand ! délégué de l'Arménie et a exigé l'évacua-

Paris, 14. T 11 R — A la veille de l'é- j lion immédiate de la province de prg et
chéance fixée pour !a levée des sanctions sa session au gouvernement soviétique de
économiques, la Gazelle de Francfort s'é- - l'Arménie. Le représentant de Russie a
levant contre le reproche, fait ressortir

que les exportations françaises en A lie-

magne avaient doublé au cours du pie-
mier semestre 1921, passant de GLl mil-
lions à 1.212 millions de francs.

Le 'lemps constate que 1 s chiff es pa- keslan, communique à son gouvernement,
rus dans la Gaz lté de Irancforl vont à

appuyé ce point de vue.

*
* *

M. Simpard Ghahra.nanian, représen-
tant diplomatique de l'Arménie au Tur-

Il doit autant que possible se prêter à
ce que les choses soient bien faites.

C'est, en effet, une aventure qui n'ar-

Il ne faut pas à aucun prix que lors-
qu'il est signalé comme étant à deux

doigts de la mort, l'assassiné s'avise de

recouvrer la santé.

Quand on fait une chose il faut la fai-e

jusqu'au bout.

celte question, dit que le gouvernement
italien est décidément contre l'idée du

I! ne faut surtout pas faire croire que
l'on est assassiné lorsq 'on est simplement

J parti en voyage avec une petite femme.
sm ? D'abord si une autre fois vous êtes as-

sassiné on ne vous croira plus. Et puis
cela jette un fâcheux discrédit sur les

autres assassinés.

Qu'il me soit permis d'ajouter

l'encor.t-e de sa démonstration, et prou-

président du conseil von Kahr, le ministie vent que les ch ffres des exportations
de la justice Roth démissionnèrent, étant | françaiees en Alernagne se sont élevts

en désaccord avec !a majorité du comité

permanent, au suj-1 de la suppression de

l'état de siège en Bav.è-e.

Le comité a décidé de rapporter l'état

d? siège ; un décret da prés.dent du Reich
concernant l'interdiction des journaux
sera modiFié, mais l'état de siège ne se-

rait rapporté que dans ie cas où la situa

tion en Bavière justiFierait cette mesure,

vacances parlementaires s'occupa de la

situation en Banvière. Le chancelierWirth

déclara que la démission de M. Von Kahr

crée une nouvelle situation, mais il tient

à affirmer le désir de l'Allemagne d'entier

le plus tôt possible en pourparlers avec

le mandataire bavarois.

, , . . Le chancelier Wiith rappelant les né-
n est pas mauvais non plus de n eire ja-i

■ . t , -_

? gociations dernières souligna qu il ny

dès que l'apphca'ion des sanctions ont

permis aux Alliés de contrôler le régime
de licence d'importa ion, et d'empêcher
les autoii'és allemandes de restreindre la

prohibition systématique.
Le centenaire de Dante

Rome, 14. A.T.I — Les journaux ita-
liens par ent longuement de la cérémo-
nie qui a eu lieu à 1 occasion du cente-

naire de Dante. S.M. le roi, le président
du conseil, plusieurs ministres et- un

, 4 grand nombre de parlementaires y ont

Berlin, 14. T.H.R. — La commission participé. La presse annonce que le

, journal anglais Times consacrera un nu-
permanente du Reichstag pour la sur- * • • , * ^ гч ,' * méro spécial au centenaire de Dante,
veillance du gouvernement pendant les;., ... . , . . _ . . .e L orphelinat arménien de Pnnkipo

qu ilciée, pai luhhomuiobuè >

j L'Italie admettra, à titre tout à fait
Nations, à l'élection des juges titulaires i sllbsiJiairCt lacom!Uation d une Albanie
de la cour permanente de justice interna-Lenlrale> mulraUsêe , comeTVBnim io n
tionale. Quarante deux votants pri-| c„ s VMoaaf(J0n

hinlerland.rent part au sciutin, et 'a majorité] Les socialistes italiens Icessaireà la gloire (Тип homme... ni j
absolue de vingt-deux vois fut atteinte] Rome 74. A.T.I,—La presse ilalienne\ an bonheur d'une femme. I
au premier tour par neui candidats; M. j déclare que si le parti socialiste italien•
Altamira pour 1 Espagne; vingt-trois j 811ц [e programme exposépar le député' —

.

voix ; M. Alvarez pour le Chili, vingt- { Turalti, une collaboration entre les so-! Prière à nos correspondants de .

démissions du président du conseil et du

trois voix ; M. Angi Lotti, Italie, viDgt-j ciaus ies e [ le gouvernement est non n'écrire que sur lin seul côté de la ministîe de la justice, le cabinet tout en-.ceux qui
». finitllpjlier démissionna dans raprés-mtdi. (superflu à

mais assassiné. Il ne faut pas se dissi
, , , ,

-
- a pas d'impossibilité d'entente sur des

muter, que cen est pas absolument ne- .
F ^

j bases acceptables.
La démission

du cabinet bavarois
Munich, 14. T.HR.- A la suite des

VIDl

n vin y елл , «x. "vu.., """o, vingt-, ciausies ei le gouvernement est non necrin

quatre voix, M. Berboza, Brésil, trente- \ seulement possible, mais nécessaire. feuille.

La générosité du public des îles a

donné depuis deux ans naissance à cet
orphelinat.
Dans cet établissement hospitalier de

petits infortunés, si tôt sevrés de Fsffec-
tion de leurs parents et de la chaleur de
leur foyer, trouvent un asile et des soins

presque maternels. On peut même dire

qu'un grand nombre d'entre eux lui doi-
vent la vie.
C'est au profit d'une œuvre aussi émi-

nemment humanitaire qu'un comité dé-
voué et infatigab e organise un bal qui
aura lieu, le dimanche, 18 crt., à 10 h.
du soir, dans les salons du Splendid
Palace à Prinkipo.

que la R-publique soviétique dê Çm^esv
tan semble disposé© à aider l'Arménie sous

1j rapport du ravitaillement.
*
* *

M Souikhatian-Toumanian a été nom-

mé représentant diplomatique de l'Armé-
nie à Tiflis. M. Hovsep Karakhanian a été
désigné en la même qualité à Kiew.

Le gouvernement arménien a créé des
consulats au Caucase du Nord et à
Butoum.

FAITS DIVERS
Un Incendie dans une forêl

Un violent incendie a éclaté dans la
forêt de Burhaniéet a duré plus de 36
heures. Il s'e^t étendu sur une superficie
de2,500 deunums. Des miniers d'aibres
ont biûlé. Le sinistre est attribué à l'ac-
tivitéd'une bande de brigands opérant
dans ce parage.

Brigandage
Une bande de 30 brigands a at£aqu£

le village d'Aladja Atii à Karasgi et tué
le marchand d'huile Yanco et blessé son

compagnon. Les bandits ont ensuite en-

vahi la maison de Tcheikesse Hassan
bey qu'ils ont pillé e.

Incendie
Un incendie a éclaté mercredi à 10

Nul doute que, comme chaque année,
heures d a soir 4 l'hôtel Asm au coin du

HP féfp np enir Ifi №nHP7.vn„ s HP Mnc jCamondo Han, sis à Mahmoud Pacha. Par
suite du manque d'eau, le Han Monaetir
ainsi que 42 boutiques et 3 entrepôts

cette fête ne soit le rendez-vous de tous
sont heureux de donner de leur
ceux qui manquent du oéces-

? s;ire,
ont brûlé. Une dizaine de ces magasins
appartenaient à des Arméniens.



. NiNdA-

ф

Cours des fonds et valeurs
15 septembre 1921

fournis par la Maison de Banque
PSALTY FRERES

57 Galata, Mehmed Ali pacha han, 57

Téléphone 2109

Les meurtriers d 'Erzberger

OBLIGATIONS
, . LtqsTurc Unifié 4 oio .

Lots Turcs .
• • •

I itérieur 5 op . . •

» Ëgypt 1886 8 oto
9 »

» »

• Grecs
• »

» *

Anatolie
П

55

1908 3 op
1911 8oio
1380 8 op.
1904 2 US
1912 ans

4113
&118

Frs

Ltq.

» III &

Quais de Gonsipie 4 oto. .
«

Port Haïdar-Pâcha 5 op<

Quais de Smyrne 4 oto.

Eaux de Dercos 4 op.
> de Scutari бор.

Tunnel 5 op.
Tramways . . ■

électricité

ACTIONS
tinatoiia Ch de fer Ut'« « k q
Assurances Ottomanes.
Balia-Karaïdin... -

Banqna Imp. Ottomane
Brasseries réunies •

, » Bons ,

Ghartered . . »

С ments Réunies .

72
8
13H2

15 0
20
8
825

"25
35

11 50
11 50
!0 l
20
13

La police allemande a étab'.i que
les assassins d'Erzberger sont deux
élèves d'une école commerciale,

trois ponts que les Grecs n'auraient]
pas eu le temps de détruire.
Les troupes helléniques seraient

soviéfiste

Sept mois se sont à peine écoulés de-

puis l'invasion bolchéviste et l'économie

uu„» ~~ ,^P rès et 4 taveillad '

unè nationale est à Mondraœen>.I.esden tées

les nommés Henrich Schullz et l
L

Le groupe méridional aussi.^ atteint des prix qGe ie peuple ne peut

ayant entrepris une conlre-offen* j plus Р
аУ®г - livre de pain blanc coûte

sive dans la région de Konia, on' 8.000 roubles, le pain noir 5.000, le mais

D jrcos (Eaux de). . .

Droguerie Contran
Société d'Héraclôtt
Kussandra ord. .

» priv .

Minoterie 1 Union.
Régie des Tabacs .

Tramways de Gonspi'..
г Jouissance*

Téléphones de Gonsiptr
Tranavaal .

Union Ciné-Théâtralo
Commercial . . .

Laurium grec . . «

Stéria. . . , . .

Eaux de Scutari , .

MONNAIES (Papi r
Livra turque .

L "res anglaises,
francs français
Lires italiennes
Drachmes....
Dollars .....
Roubles Romanofî . .

« Kerensky . . .

Lais •• «

Couronnes autrichiennes
Marks
Levas ...
Billets Banque Imp. О t
1er Emission. . ,

CHANG

>2

0
15
25

13

13
9

40
6
5

42
29

15

25

35

50

50
8 t

50

05
5'3

Henrich Rilessau dont on a perdu
les traces. (ILS F.)

Le tunnel du Siraplou
Après 10 années de travail, la

seconde galerie du tunnel du Sim~

pion a été finalement ouverte hier.
(T.S.F.)

Le Oail Eireann
Le Dail Eireann a tenu hier une

réunion privée à Dublin. Le projet
de la réponse à la note deM. Lloyd
George a été lu et approuvé. Une

délégation a été ensuite désignée
pour participer à une conférence
avec le gouvernement britannique.
La faillite d'une banque finnoise
La banque d'escompte de Не!-

singfors a cessé ses paiements.
(T.S.F.)

Ce qu'on dit à Stamboul

doit, paraît-il, sattendre, d'après
les nouvelles de môme source, à la
chute de Sivri-Hissar.

*
* *

Le commandant en chef de l'ar-
mée kémaliste a donné à Ghalib

2,500, la viande 13.000, l'œuf 1.200,
une bouteille de v:n 12.000 et une boite

d'allumettes 1.000, le sucre 30 000 rou-

blés, le fromage 13.000 roubles, le pé-
tiôle 1.500. Le ehaibon 80 000 roubles
le poud, le bois de chauffage 2 millions

40 Rue Cabriolaо
Teleph. Péra 2346

Concert Symphonique : Tous les vendrôte
à 6 h.; 50 piastres.

Cinéma. : Tous les mardis à 9 h.; 10 piastres
Excursion à Halki
Tennis: Tous les jours.
Billards, Echecs, Orchestre, BibUo-

thèqiie, Chambres, Bains. M / -

Bowen Sehool for Boys: Ouverture le 26
Septembre, Cours préparatoires.

Péra, Association Institute: Ouverture le
3 Octobre. ^

Cours du soir: Langues, Secrétariat Service
Administration Commerciale.

pacha,commandaut du groupe mé- . 500 mille roubles le sagène, leschau-so-
ri lional, l'ordre de passer à Patte-1 res da ?оо m ti mi№on de roub:e3 .

que. La contre-olïensive kémaliste
se trouverait ainsi généralisée.

m ч

Le grand-vézir Tewfik pacha,?
's'est rendu hier au Palai? et a été

reçu en audience par le Sultan qu'il
a mis au courant de la situation consisle en L4 délivré de pain par

Les fonctionnaires touchent en moyenne
de 20 à 30 mille roubles et à beaucoup
d'entre eux le traitement de deux à trois j

mois ne leur

j ces conditions
; la maigre raticn qoe

(.aster, Silbermann et Cie.
(Département Maritime)

Service régulier entre Anvers-Constan-
tinople-Mer Noire et

service de retour

Le bateau TAEISMAN actifç ;.

HT [BANQUE NATIONALE DE TURQUE
FONDEE EN 1909

Capital Lstg. 1.000.000
Siège Central à CONSTANTINOPLE
GALATA Union Han, Rue Voivoda

Téléph. Péra 3010-3013 (quatre iignes)

politique et militaire.

Autour du complot

A son ré tour de la mer Noire, ib -ch r. -

pera pour Anvers, Rotterdam,Amsterdam
[ jour, une soupe maigre et 2 livres de sel, ; pantzig) efc les autres ports de la Bàlti •,
f 1(2 livre de sucre et 250 cigarettes pari que.
1 mois. L'organe communiste de Tiflis Le | j, enseignements s'adresser à

Agence Maritime Laster.Silberniann ci

Le directeur général de la police
' Communiste publie dans son N 133 la dé- j cie, Tehinili Rihtim han,No 13-15. Télé

D'après les cercles militaires j et le commandant en chef de la jclaration d'un des commissaires du peu- pbûce Péra 641-

Succursale de STAMBOUL
.ЧТЛМЛПЛТ V», , rr

turcs, les divisions kémalistes ail-[gendarmeriese sont réunis hier au- p ie Orakheladzé
raient franchi le Sakaria sur

vers points à la nage et par
di-jprèsdu ministre de l'intérieur et ■

ааце de la eiis
les'ont pris certaines décisions.
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LA BOURSE DE PARIS

PRESSE TURQUE
Le résultat naturel

L'Ikdam, parlant de la bataille
du Sakaria et de ses résultats, dit

(qu'il faut y voir le triomphe du
droit et de la force,

s Désormais, dit le journal turc,
[les Hellènes ne pourront plus que
's'incliner devant le droit des Turcs.

IL 'Ikdani poursuit :

Les puissances elles-mêmes qui, vou-

lant se montrer favorables à la thèse

hellène, avaient remis jusqu'à après le

triomphe de la force et des armes, la se-

lution de la question turco-grecque, î.e

pourront que reconnaître que le droit

turc, la force turque ont triomphé de la

force et de la thèse hellènes^et qu'il con-
vient de reconnaître en'ièrement ce qui

_
constitue le droit des Turcs.

— A propos d'un communiqué
75
6 m Une violenta polémique se pour-
55 suit entre le Tevhidi-Efkicir et le

i

T Peyam-Sabah.
_ Le Tevliid a porté contre le

Peyam-Sabah, ou plutôt son direc-
teur Mihran effendi tout

La victoire du Sakaria

reconnaissant que par

alimentaire ia plupait
f des ouvriers depuis une semaine ne reçoi-
vent plus de rations. Le reste la popu-

lation est abandonné à son sort. Ne pro-

duisant plus rien, il est réduit à vendre
Le \ akit s exprima ainsi au sujet les us tens iieS et les meubles si acheteur

de la bataille du Sakaria :

La grande bataille rangée qui se pour-
s'en trouve.

A cette couche de la population se

suivait depuis 21 jours sur le Sakaria s est superpose la hiérarchie bolchéviste, dont
terminée par la victoire des armes tur-^jçg plus modestes reçoivent, outre la ra-

ques.
L'armée hellène fuit en désordre vers

Eski-Chéhir.
Ainsi le résultat historique que le monde

tion ordinaire, un supplément de 3 livres

de beurre ou caviar, 23 livres de farine

blanche, 3 livres de sucre, 3 livres de

savon, 1 livre de thé, 8 boîtes de viande

turc et musulman attendait depuis des :en conserve, 1.200 cigarettes et 30 bou-

semaines avec impatience est aujourd'hui | teilles de yin u dislribat jon a lieu
une réalité.

PRESSE GRECQUF

Vers îa paix
Le Néa Iméra, gouvernemental,

d'Athèaes écrit au sujet du but

que poursuit l'état-major général :
Des communications officieuses qui

nous ont été faites disaient que les trou-

pes helléniques n'ont pas l'intention de

poursuivre l'ennemi au delà d'Angora,
l'occupation de cette ville constituant

pour nous la réalisation des buts objectifs
de notre campagne. C'est donc là que

celle-ci prendra tin.

Après l'occupation, nous considère-;

100s l'ennemi comme définitivement bat-!

que m us sommesteur Мшгап e to i toute espèce ^ déclarerons
d accusations. 11 est allé jusqu a ac-

'■
. .

, ...
cuser le propriétaire du Sabah à negoc.er * P** « 'emps

„„ , "„L d'avoir fait de ses bureaux un j voulu, nous procéderons à un rétrécisse-

testées peu an meea. - p , -

^«л„ п:Лпполо aoU-miUnnu.
' ment de notre front et à une démobilisa-

Paris, 14. T H.R. — Aujourd'hui, sur

le marché à terme, les transactions sont

anti-nationa- j ment de notre front et à une démobilisa

tion partielle.
Ce moment n'est pas éloigné de nous.

Une communication officielle du président

affaires ont été assez actives et la ten- centre d espionnag
dance est demeurée assez ferme. liste.

Malgré la nouvelle hausse d s changes, Maiscequ'on ignore peut-être,
les grandes valeurs spéculatives ont per- ; c'est la cause de tout ce tapage,
du en cou isse, des fractions assez im-jj д l'occasion des prières de ven-' (ju conseil annonce que les troupes grec-

portantes L» place de Undres offrait par dredi dans les mosqu es pour b | nes se trouvent à 50 kPomètres à peine
grosses quantités la De B,e s victoire des armes turques, le,,. G] nrouve-t il Das d'un-^
xican Eigle. Les valeurs de petrole, de

p .Sabali— comme ses autres
g prouve-t-il pas dun-

toutes nitionalités, sont assez vivement >
1( У(и ; 1 ^ 1 commt . -

façon indiscutable que nous nous trou-
toutes ' ^confrères turcs — avait pubhe un

; appel aux musulmans.
I Ebuzziazadé Vélid bey trouva

j PRESSE ARMENIENNE
; l'un des propriétaires du Peyam-
Sabah était chrétien. j Ea S. D. N. et l'Arménie

Depuis lors, pas un jour ne se

passe sans que le Tevhid ne dé-

attaquées.

LE MARCHÉ COMMERÇAI
tleJsiguemente fourni* par M. Ш.

vons actuellement au

la fin ?

commencement de

Moscopoulos, Tu un Yumruk, Keven-

djog ou han, No 1. ieléph St. 18b i.

Sucres.— A l'origine fermes et en re-

pr.se de Lstg. 2 par tonne :

Bdgi Lstg 25,50 embar. novem.cif C{pie coche contre son confrère un trait
— 11 venimeux.

Dernièrement, le Peyam Sabah
avait publié un communiqué na~

tionaliste qui n'était parait-il pas
était

de bonne foi, car le communiqué
en question a été fabriqué par
ceux-là mêmes qui accusent le

Peyani-Sabah d'avoir commis un

faux.
La vérité est que la bonne toi du

Peyam avait été surprise.
Mais la presse nationaliste —

qui veut discréditer le Sabah dont

le fort tirage t'empêche de dormir
—г cria à l'abomination de la déso

lation,
Ali Kémal bey fait, dans sonar-

ticle d'hier, justice des insinuations
et des calomnies.
Il s'en prend notamment à

rédacteurs au-

Holia. » 27,50 » octob. » »

Java » 28,50 » novem. et déc.

А'ОЭН- Й0 ! : l°- i0 les 100 k * Clf ConS lP le -

Sur uotre piacp fai tiçle continue à être

l'amie parce que ie stock tst assez grand [authentique. Mais le Sabah
tt chaque semaine il y a toujours des ar-

rivages ; hier le bateau С lar Waler a ap-

porte luOO tonnes sucres cristallises de

Java et le bateau с ittà di Paiermo 2000

caisses carrés.

Prix transit cristal. améric.
j ava
hoilan.

cubes

Ls g. 26,50
» 26,50
» 29'
» 88
» 36

j » » tcuéeosl.

dèqouan I aVa b1 » ^§,75 les 100 H
' '

» afpe. ï 26,79 ?

, » holia. » 28,25 1

5 poftes » » 33 »

» » tehéco. » 33 >?

Cafés.— Fermes et en hausse à l'ori-

gine ; type A. Finto sh. 61 les 50 3 t4 cif

Cons,ple .8ur place, dédouannes, 8anios

p. 75, Rio I 70, Rio 11 65. Arrivages
manquant et la demande pour transit ne

peut pas être contentée.

AY18

L'honorable clientèle de la Compagnie
ç|îue§ yi'uè Locdqn and Lanças-

titre Jusmance Company Ltd.? est mfor
mèfc que Messieurs u, Ciiauban et M.
Frangaki ont ceisé d être nos agen ts par-
iculiel's de Gaiala, a partir du CuU-

rant et que toute demande et réclama-
lion concernant cette Agence réglée
par la Direction Générale pour 1 Orient
a Stamboul, Baghtché-Capou, Anadol
Han N0 24, 25, 26.
pour le directeur-général pour ГOrient

E. W. BRIGG

J. Triantafilils

Le Djagadamard explique quelle
fut l'attitude de la S. D. N. vis-à-
vis de l'Arménie dès le début de
sa fondation et relève les décep-
tions et les désillusions que ce

peuple martyr a subies toutes les
fois qu'il s'est adressé à l'aréopage
des nations.

Le 29 janvier 1920 îa République ar-

ménienne a été reconnue de facto par

le Conseil suprême qui Je 12 mars s'a-

dressa au conseil de la S. D. N. en vue

de la protection de la jeune république.
Ce conseil déclinait le 11 avril l'offre en

proposant de chercher un autre Etat com-

me mandataire.

Vers la fin du mois d'avril, les alliés

décident à San Remo d'inviter les Etats-

Unis à accepter le mandat sur l'Arménie

et à déterminer ses frontières. Le Sénat

américain déclinait le mandat le 30 iuil-

mensuellement par décision secrète du

Comité révolutionnaire. Cette catégorie
est formée « d'ouvriers responsables, dont
le travail est illimité ». Puis viennent les

gouvernants, dont l'opulence n'aurait lien

à envier à celle d'un seigneur. Au dire

des voyageurs leur mire et leur appa-

rence ne portent nullement к s traces de

l'indigence qui caractérise tout ie reste

de la population.
Ainsi en moins de sept mois, la Géorgie

est réduite au sort de la Russie, où une

classe de bandits, aidés de troupeaux
d hommes inconscients, s'impose à la

nation. Pourtant avec une différence : la

nation géorgienne ne souffre point ce ré-

gime, elle se le voit imposer par une

masse qui a voulu faire ainsi le bonheur

de la science.

Stearaship Aqency Со
Schembri & Bons

Le bateau de luxe et ae passagers
JlEFïWTGE sous pavillon anglais
attendu de Port-Said et Alexandrie,après
son déchargement poursuivra vers le 13
с rt., pour Pirée, Rhodes, Limassol (Caiffa
éventuellement) Pert-Said et Alexandrie,
en acceptant des marchandises et passa-
gers de ire, 2me et 3me classe.
Four plus amples renseignements, s'a-

dresser aux agents généraux, MM.
Schembri et Sons, Keutcboglou Ha'-,
N09 10, Tél. Péra 2653-

SOCIÉTÉ COMMERCIALE BULGARE
DE NAVIGATION A VAPEUR

Agence de Constantinople
LIGNE ВОURGAS - VAIINA

Le paquebot d luxe JBUJEGA.BIA
partira de notre port le samedi 17 sept,
pour Bourgas et Varna, acceptant de a

passagers de 1ère, 2me et 3me classes
et des marchandises.
Pour tous renseignements s'adresser à

l'agence générale, Gaiata 9, Maritime

han, vis-à-vis du Tehinili Rihtim han,
Téléphone Péra 2779- 9032 3

*
* *

Le naquebot de luxe
TZA12 FEEDINAND

partira de notre port le vendredi 16 sept,
pour Varna en acceptant des passagers
de Ire, 2me et 3me classes et dos mal-
chandise®.
Pour tous renseignements s'adresser à

l'Agence Générale, Gala la 9. Maritime
han, vis-à-vis du Tcbmili Rihtim han.

Téléph. Péra 2779. 88113

Rue Cabristan,
en face da Péra-Palace Hôtel '

Téléphone Péra 117 -

SUCCURSALE DE SMYRNE
Les Quais, Smyrne

AGENCE DE PANDERMA
Agence da Londres

50 Cornhill E. С . 3
La Banque NaDonala de Turquie, qu

s'occupe da toutes les opérations de ban-
que, agit en étroite coopération avec la
British Trade Corporation (société prito-
légiée anglaise), propriétaire de la grande
majorité des actions de la Banque. 1

Ouverture de comptes courants.
'

»

Réception de dépôts à échéance fixe- à
ntérêts
G editim s sur demande.
Son bureau de PERA met en location

à des conditions avantageuses des safes
perfectionnas, de diverses dimensions,
installés dans une chambre forte.

Capital versé Lit. 150.000.000 "

Siège Centrale à ROME ;

160 SIÈGES ET SUCCURSALES EN ITALIE ET C0I0N1ES
SIÈGES A L'ETRANGER

FRANCE : Paris et Lyon.
ESPAGNE : Barcelone, Madrid, Tarra-

gone,Mont-Bianch, Valls, Borjas BJan-
cas, Santa Coloma de Queralt.

SUISSE : Lugano, Chiasso.
EGYPTE: Alexandrie, le Caire, Port;

Saïd, Mansourah, Tantah.Beni-Mazar',
Beni-Souef, Bibuh, Dessouk, Faslm-
Fayoum, Kafr-El-Cheikh, Magagha,
Mehalla, Kebira, Minieh, Mit Gamr,
Zagazig. .-

.

MALTE: Malte.
SYRIE : Alep, Beyrouth, Damas, Tripolù
PALESTINE : Jérusalem, CaïffaJaffa.
EGEE : Rhodes.
ASIE MINEURE : Smyrne,Sokia, Scala-

nova, Adalia.

Constantinople
GALATA : Buyuk Camondo Пая, Tél.
phone : Péra : 390 et 391.

; STAMBOUL : Sultan Ilamain, Pinto Han,
Téléphone : Stamboul : 1501-2.
S occupe de toute opération

de BAP4QUE

La Compagnie d'Assurances Générales

contre l'incendie et les explosions dont le

siège social est a Paris, 87 rue de Riche-

lieu, à l'honneur d'informer son honorable

clientèle ainsi que le public de Constan-

tinople qui Messieurs Chauban, Frangeki
et Charrier sont nommés Directeurs par-

ticuiiers pour la Turquie en remplacement 5 J-
de Messieurs Joffiedy et Colassi. ■ 1

Par délégation
l'inspecteur divisonnnaire

DELARQl'E

Navigation à vapeur
Gerass?ni03 G. Angheiatos

FOLIGOS - EXPRESS

Ligne Consjple-Smyme-Lc Piréc
Le yacht bien connu P&EIVO& avec

télégraphie sans fil part chaque dimanche
à 10 h. du matin des quais de Galata.
Oépart Dimanche, 18 septembre à lOh.ch j
matin pour Rodosto, Smyrne et Le Piré-. '

Pour plus amples renseignements s>
dresser à Mess. N. A. Kanakaris et Fils
Galata Keutchéog:ou han N0 8, Té't-
phone Péra t608.

^Capital: FI. 25,100,000 dont eHièremsA
versé: Fl. 5.100,000

Siège Social : Amsterdam.

Banque Hollandaise pour la
Méditerranée

iÂ*О

. ff-P

Messieurs G. Chauban M Frangaiki,
agents généraux de la Lordon & Lan-

cashire 1ns. Cy Ltd. informent leur clien-

tôle et le public en général qu'ils ont

donné leur démission d'agents de la sus-

dite Compagnie et qu'ils viennent d être

nommés, en association avec M. G. Chai -

rier, directeurs particuliers pour la Tur

quie de la Compagnie d'Assurances Gé-

nérales contre l'incendie et es explosions
fondée en 1819 et dont le siège social

est à Paris, 87, rue de Richelieu.

La grande fête de San-Stéfano
Voici le programme de la grande fè'.e

de charité qui sera donnée à San-Stéfano

let. Le 10 août 1920 l'Arménie était prn-( le dimanche prochain, 18 Septembre,

clamée par le traité de Sèvres l'alliée des ■
usique u

VAkcham dont les
raient, selon le Peyam, fabriqué le vainqueurs. Celle-ci s'adressa le 25 sep-

dit communiqué. tembre à la S. D. N. pour è'.re admise

Des gens comme ceux dont nous par- au sein de la Ligue. Le 3 décembre l'As-

Ions et dont les biens avec les Turcs et semblée générale s'exprima unanime-

l'ottomanisme sont plus que douteux ne ment en faveur de son admis ion Mais le

sauraient naturellement, comprendre nos Conseil suprême de Londres s'y opposait

sentiments Ils continueront à publier de catégoriquement et le 16 décembre l'as-

faux communiqués d'Ismidt ou de Kara- semblée par 21 voix contre 7 se prononça

moussai — ainsi qu'ils l'ont fait jusqu'ici contre son admission.

REGALES
lo Caïque- à 2 paires de rames 15 h.—

2o Baleinières de ia Marine 15 h. If t.—
3o Barques à 2 paires de rames 15 h li2.--
4o Canots de la Marine 15 h. 3;4 ; Gopaç
(Danse Ukranienne], — 5e Barques a

voile 17 h.~ uo Concours de sauvetage
17 h 1(4.— 7o Concours de Natation 17

F. HEALD £> RÎZZ'
Galata,line des Quais No Î41

AMERICAN MEDITERÀŒ l LEVANT LINS
ШИШ WiLSCS LIRE Ltd

ARRIVÉE :

Le sis CREWE HALL, ac-

ceple des passagers et таг-

chandises à destination de Galatz,
ATTENDUS :

Le S[S URÎilNO de New-York
vers le !o octobre.

Le sis CITYOF MADRЛS
en charge à New-York.

ААс»-В€>-8€>-Вз> <38 -SGHO <зв

ÂVÎS
Nous nous empressons d'informer notre

honorable clientèle, que nos magasins de

draperies et nouveautés sis à Buyuk Yildiz
han, No 259, seront tra nsférés à partir du
18 crt. à Stamboul, Kazandji'ar No 87, à

coté de I'Ebiebidji han.
S. SOURASKY & Fils

|1
9

Succursales : Barcelone-Constant
y | tinople-Gênes.
à Fondation de : Roiterdamschë
dl Bankuereinginge (Capital et Rê-

serves : Fl 119,000,000.
Follandsche Bank Voor Zuid-Ame-
rika (Capital et Réserves: FI,

30,000,000.
La Succursale

de Constantinople
Galâta, Rue Woïvodd No toa

TÉL. PÉRA 2121[2 y
Toutes opérations de banque

CAISSE D'EPARGNE

De la manière dont les docteurs devront
relever les cas des maladies conta-

gieuses.
Les maladies contagieuses suivantes

sont celles dont l'apparition devra être
notifiée :

Choléra, Peste, Typhus, Fièvre Ту-
phoïde, Vaiiole, Méningite Cérébro-
Spinale, Scarlatine, Fièvre Récurrente,
Fièvre Puerpurale, Rougeoie, Diphtérie,
Rage.
Notification de la constatation de ces

maladies devra être faite par téléphone
au Directeur du Service des Epidermes
Stamboul 1484 avec confirmation par

8o Youyous" 17 h. 3j4; Chœur leltre оц Par spéciale dont doz,-

(Les Echos). — 9o

à maintes reprises, ne causant en somme j
du tort qu'au pauure Turc Le malheur ? qe concert avec l'assemblée des représen-
est que, môme après que leur imposture j tants de 21 nations ne pensaient pas être

est découverte, ces gens-là ne sentent j en mesure de défendre PArménie en gner-
pas le rouge de la honte leur monter au' j e contre la Turquie,
front, j

h. 1(2.
Russe
augeo 18 h. Ii2.— Юо Sauvetage du go- .

ret 1 8 h 3(4.—lloMàt de Cocagne 19h.-f dermes .

ou auPre^ de la Commission E

La raison était que le Conseil supïôme 120 Concert-Apéritif 19h. 1.2; Lesghinkal tniVG S3é8fant à 1 hot 1 Krœci-ter. Le

Courses en Iexemplaires pourront être obtenus auprès
r

dela dite direction du Service des Epi-
Sani-
doc

(Danse des Montsgnàids du Gancasê) ; teur traitant sera directement rendu

13o Diner accompagné de spectacle 20 h. N4'lOÎ! - a b e pou; notification tîu cas dans

Quatuor des Vagabonds de Sibérie; Ballet j
!lî rens jn'hcpié ci-dessus,

comique; Quatuor Musical; Chœur des? _

' ^ne * : ( - 0!0nc!- Martin

Bohémiens : Attractions diverses. j Résident ne la Commission Suuitaiïo
I Interalliée Urbame,

Avis
Il a été porté à la connaissance de

commission Sanitaire Urbaine Interallié0
que certaines personnes de la ville, no-*,
tamment des masseurs, se livrent à 1?
p; a tique de la médecine et vont jusqu^
se faiie passer dans les réclames dea-jou»-:
naux ou sur leurs enseignes роцу de3
teurs en médecine.
Il еч en conséqaenoe notifié aux inté-

cesses qu'à dater de la publication de la
présente, toute personne pratiquant i«# 4

gaiement ia médecine ou se faisant егщ-=
nornent passer dans les journaux pour
docteur en médecine, sera jugée d'après
к loi ottomane et en outre condamnée à
suppoiter les frais de publication dans
toute la presse du procès-verbal du juge-
ment rendu à cet effet.

« Signé » : Colonel С. B. Martin
Président de la Commission Sanitaire

Intei alliée Urbaine.

Nos abonnés, dont l'abonnement
expire. sont priés de vouloir bien
le renouveler à temps afin d'éviter
toute interruption dans l'envoi da
iwrnal.
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VENTE
de tous les meubles appartenant à

S. A, feu la

PRINCESSE FATMA HANEM
î

C» dimanche 18 septembre 1921 à 10
h. et demie du matin aura lieu la pre-
mière vente aux Enchères Publiques au

plus offrant et dernier enchérisseur de
tout le riche mobilier, argenterie, tapis,
bibelots, objets d 'art etc. provenant de la
succession de S. A. feu la princesse
égyptienne Fatma Hanenm et se trou-
vant dans son palais de Emirghian (Воз-
phore côte d'Europe )
Parmi ces meubles se trouvent :
Plusieurs garnitures de salon dorées,

laquées, Empire sculptées et ottomanes ;
superbe salon Arabesque ; magnifique
salle à manger en chêne massif sculpté,
salle à manger Boule, merveilleuse cham-
bre й coucher dorée ; chambre à couchtr
style chinois ; armoires à glace ; lavabos
commodes ; tables de nuit ; jeu de Billard
de la-première fabrique du monde ; bu-
reaox ; bahuts ; tables de salon et à jeu
en marquetterie et véritable Boule ; jar-
diniêres dorées et laquées ; miroirs Ve-
nise ; lustres de plafonds en cristal bac-
carat et eu bronze ; pendules Empire en

bronze, paravents Arabesque, Japonais et

modernes ; rideaux en soie, en velours et

brodés à la main ; tulles, galeries, brise-
bises, lingerie de table et pour lits, bro-

denes, couvertures de lit et de table bro-
déee à la main en fils d'argent ; étoffes

pour ameublements (Damas, Halep, ara-

bes, persans et Djebel-Libnan); merveil-
leus services de table Christofle ; autres
servicas de table en argent plaqué; un

grand nombre de poêles en faïences de di-
verses grandeurs ; poêles salamandre,une
grande quantité de lits en bronze et en fer,
matelas, couvertures, coussins, draps de

lits, garniture en osier, chaises pour jar-
din, garniture pliante pour fumoir, vitri-
nés bronzées et laquées, trois porte-man-
teaux, une très belle collection d'instru-
ments de musique turque, bureaux pour
dame et chiffonière en acajou, plusieurs
samovars russes etc. etc.

Tapis : Grands tapis Smyrneet Persans.
Seddjadés Persans et d'Ànatolie, (Bou-
khart. Chirvan, Tebiiz, etc. ; trois pianos
dont on arabesque.
Argenterie fine service à thé, service

de table, ri iroirs, vases, lehen-ibnks, ser-
vice à g'ace etc.
Cristallerie : service de table en eris-

tal Baccarat,plusieurs services d'eau et de

liqueur, bols, ciistallerie Bohême, Japo-
naise, Limoges etc

Pendules antiques en véritable Boule,
fourrures en hermine etc.

Vases Chine et Japon, plats décoratifs,
bleu-blanc, bibelots de Sèvres, Bohême,
statues en bronze et en bois sculpté, trois
voitures de luxe caoutchoutées,barque et

Caïques d'apparat, un bateau-mouche.
N. В.— Un bateau quitte le pont pour

Emirghian à 8 30 h. du matin, et un au-

lie 9.30 h. On peut se rendre de Péra au

palais directement en auto.

Ja vente se fera au comptant. L'aclie-
leur payera 3 oio en sus comme droit de

crié*.
Commissaires-Priseurs

Babikian Frères et Migherdilcli
Péra, Rue de Péra No 59

Succursales
Péra. Rue Taxim. 2
Grand'Rue de Péra,42

Dr RATCHKOW8KI
Ancien élève de l'Hôpital Saint-Louis de Paris

Traitement de la blennoragie. syphilis
par des nouveaux produits français.

Maladies de peau et du cuir chevelu.
Péra, Rue Chichli, 29 près de la rue Misk

de 5 8,—pour les dames 1-2

Vient d'arriver

(Matoni)
L'eau naturelle

sans aucun gaz artificiel
Demandez-le partout

Seul dépôt ; Maison L'AURORE

Moumbané GalataN*^^^rébP^^^

HAUTE COMMISSION DES VENTES
Ministère des finances Téléphone Stamboul 1977
No 188 Adjudication définitive du samedi 17 septembre

1921 sous pli fermé ^120. Uoe vieille automobile, marque POCH. j
120. Les restes d'une vieille automobile FIAT.
132. Une vieille automobile Mercédès sans moteur. Les cy-lindres de la partie antérieure du moteur sont démontés. Les pistonset les autres parties existent.
722. Un vieux camion FIAT.
134. Un vieux camion FIAT.
136. Un vieux camion BUSSING dont la machine et la car-

rosserie sont utilisables.
115. Un vieux camion Graf "West Tiff pour transporter de

Feau. La machine est incomplète. Il dispose d'une citerne à eau.
118. AVagon-remorque usagé.
121. "Wagon usagé.

Une machine châssis marque BENZ dont les cylindres et
les pistons sont démontés.

128. Camion chfîssis marque BENZ (avec seulement les chan-
gements).

137. Ceitaines pièces d'automobilesmarque «Graf West Tief».
125. Л ieille automobile m'arque anglaise «Stowicker».
130. Restes d'une vieille automobile marque POCH.
114. Un camion usagé marque «Graf West Tief».
117. Un vieux camion marque «Bussing».
131. Un vieux camion FIAT.
135. Un vieux camion marque «Daimler».
138. Un vieux camion marque «Savrère».
130. Un vieux camion marque «Bussing».
116. Camion usagé marque «Graf West Tief» pour transporterde l'eau, (machine incomplète avec citerne d'eau^).119. Wagon-remorque usagé.
133. Une remorque usagée à 2 roues.
1 26. Camion châssis usagé marque BENZ, (avec seulement les

changements).
Ces automobiles et camions se trouvent au parc de Taxim,
Un prix devra être offert pour chaque véhicule. Aucune autre

forme d offre pour le prix ne sera prise en considération.

AVIS

LA S ALAMANDRE

Du Ministère des finances :

Par un précédent avis il avait été porté à la connaissance du
public que le Gouvernement Impérial Ottoman était chargé, par
les liquidateurs de la Banque Austro-Hongroise en Liquidation, de
recueillir les billets (Couronnes) non estampillés de la dite Banque
et de leur en assurer la remise jusqu'au 15 Septembre 1921. Les
porteurs de couronnes non estampillées étaient tenus de les déposer
à la Banque Impériale ОIfcomane, contre reçu, jusqu'à fin Août 1921.

Le délai susdit ayant été considéré insuffisant et des démarches
ayant été faites pour son prolongement, le Ministère des finances a
été autorisé, par la dite Banque, de proroger ce délai jusqu'au 15
Octobre 1921.

La Banque Impériale Ottomane ayant été chargée par le Gou-
vernement Impérial d'accepter les dits billets, en vue de les expédier
à la liquidation à Vienne, et d'en délivrer des reçus provisoires au
nom et pour compte du Gouvernement Impérial, les porteurs de cou-
ronnes de cette catégorie, non estampillées, devront les déposer au

plus tard jusqu'au 30 Septembre 1921, au soir, aux g lichets de la
Banque Impériale Ottomane a Galata, accompagnées de bordereaux
et d'affidavits, en double exemplaires, dûment signés.

Les porteurs sont informés que la production, à Vienne, des dits
billets est faite en vue de sauvegarder leurs intérêts auprès de la Li-
quidation de la Banque Austro-Hongroise en Liquidation, conformé-
ment aux dispositions des artistes 206 et 289 des Traités de Saint-
Germain et de Trianon.

La Banque percevra des déposants, à titre de frais, un montant
égal au 2 0[0 de la valeur des dits billets le jour de leur dépôt.

Le public est informé que la date du 30 septembre 1921 men_
tionnée ci-dessus pour le dépôt des billets en couronnes à la Banque
Impériale Ottomane étant définitive, aucun nouveau délai ne pourra
être accordé à l'avenir pour leur présentation.

A L'ELEGANCE
Alix Nouveaux Etablissements

N. KARAKACH & SOCRATE (coupeur diplômé de Paris)
Depuis Ltqs. & if% Costumes sur me-
costumes prêts | жш

sure depuis Ltqs. ж'
% Stamb.Place du pont No 16. Salons d Exposition Nos 1,2,3,7,9Tel. St. 90 6

Commission interalliée des délégués aux questions économiques
TABLEAU indiquant le prix maximum des Denrées Alimentaires.

Valable à partir du 15 au 21 septen bre 1921.

ÇPC-PUÊ&L nxrlX?

CeinXime
? o.

ftedi^KioL et

cotre corpô.eue
combat fobéMXé

PÉRA, io. Place du Tunnel
Enlree par la Rue Zumbul.
Prix à partir de Ltqs 6.

BRULE JOUR ET NUIT
PENDANT TOUT UN HIVER

ANTHRACITE ANGLAIS
Spécial pour la SALAMANDRE

Cardiff, Coke, Charbons de Bois t
Bois à brûler de ter choix

Demaudez prospectus illustré

Téléphone :Д РЦШСТ|ПК GALATA
Péra 3085 п.иППЮ I IUIû ,rue Voïvoda 45

(près la Banque Imp. Ottomane)

E. C. PAUER & C"
Siège Centrale: GÊNES

SUCCURSALES : Milan, Naples, Trieste, Fiume, Prague, Vienne,
Budapest, Zurich, Marseille, Barcelone, Smgrne, Samsonn.

DIRECTION GENERALE TOUR L'ORIENT
Erzeroum Han, Stamboul Téléphone: Stamboul 1175.

Représentants exclusifs des -,

J. ARON & Со INC. (Ne#-York)
Exportation de TOUS les produits américains

Unione Stearinerle Lanza GÊNES Les plus grandes fabriques
de bougies et savons

J. Pradon et Cie. MARSEILLE Coloniaux, sucres, riz e
tous les produits français.

Santos Amaral Lida LISBONNE La bien renommée fabrique
de sardines et conserves alimentaires.

Fabrlche Gaiettine de TURIN Les fameux chocolats « S/et-
one » biscuits et cacao etc., etc.
Avant de placer vos ordres pour n'Importe quel article téléphonez à Stl 17

Désignation :

Farines étrangères Ire qualité
» > 2me »

Farines indigènes Ire qualité
» > 2me »

Riz Américain Blourouse. .

> d'Espagne
» Siam
» P mgon (cassé) . . .

» anglais Ire
» » 2me

Macaron Indigène2mequal.
> de semoule

Haricots Tchali. Ire qualité.
» » 2me »

» de Trébizonde . .

» Iloroz
» Barbounia Ire quai.
» de Roumanie

Pommesde terre d'Ada-Bazar
» » » grandes
» » de Chypre

Sucre cristallisé en poudre
Sucre en cubes (Hollande)
Sucre en poudre (améric. )
Sucre en cubes (Belgique).
Sucre en pain . . .

Huile d'olive Ire qualité.
» » 2me »

» » 3me >

l'ocque
Prix Ptrs

24.-
20.-
20.50

33
27.50
22

21 50

33.-
37
22,—

20.—

19.
7 50
10.

39
44
37

77
69

Désignation :

Savon extra extra (Kultché).
» indigène extra. .

Beurre de Trébizonde Ire qualité
с > 2me »

» Américain Ire »

» » 2me »

» 3me »

Fromage blanc(Roumélie) Ire q.
» » 2me qualité

Olives de Trilia supérieures .

Olives Indigènes Ire qualité.
» » 2ine »

» » 3me »

Pétrole Américain Ire qualité
» Roumanie en vrac»
« Batoum cDeukmé».

Sel de table
Viande de mouton kivirdjik .

» » Daglitz .

< » Karaman
» » Daglitz et Car. 2e
» » » > 3e
» » Kivirdjik. 2e

Lait pur
Tahin Helvassi Ire .

Tahin Ilelvassi 2me Patika.
Œuf

Oignons d'Alexan

42
35
225 —

£6.50
84

125
110

40
30
20
24
16 —

17.
11.50
90
90
90.—
75.—
60.—
75.—
32.50

10 50

BLEU COLMAN ^
Le Bleu sans pareil &

Préserve le linge

Bull* s H e a d

$ Dépôt Général \J.&J ColmanLtd Ь
£ Consjple Agency,St.Sanassar Han ô
0 *€>■-овЭе- 088CV<*$*>■»

^ШешШНПГ
Avec de grands sacrifices

ont est parvenu à faire la
meilleure façon à raison de

Ltqs.
chez le Md
Tailleur au

Raffiné dont la coupe mo-

derne est si reconnue.
Appt. Damadian au 1er ét.

\ au coin d'Asmali Mesdjid, Gd'Pue de Péra.

» d'Italie ....
1.— Les marchands en détail peu'v .nt vendre les denrées alimentaires non

comprises dans le présent tableau avec uie majoration de 15 oio.
2.— Les marchands en détail peuvent vendre les denrées alimentaires, sel

excepté avec une majoration de 2 piastres pour les distances éloignées et de 1 piastre
pour les distances moyennes.

3.— Les marchands qui vendraient des denrées alimentaires à des prix
supérieurs à ceux indiqués dans le présent Tableau—même avec légère différence—
ainsi que ceux qui ne mettraient pas d'étiquettes indiquant la qualité et le prix
des marchandises, se verront punis, conformément aux dispositions de l'article IV
du Décret-Loi du 27 mai 1920[1336.

4 — Les marchands qui auraient des doléances sur les prix maxima des den-
rées alimentaires, indiqués dans le présent tableau, peuvent s'adresser directement
à la section de Ravitaillement de la Préfecture de la Ville.

5,— Pour toutes plaintes contre les marchands en ce qui concerne les prix des
denrées alimentaires, l'Honorable Public est prié de s'adresser à MM. les Commis-
saires adjoints de Police ainsi qu'aux Agents de leur Section de Municipalité res-

pective, par qui leur plainte sera prise en considération, immédiatement

fSUCRES&CAFÉS*.| Si vous avez des affaires en S
sucres et cafés adressez-vous %
à M. Antoine Moscopoulos |
Kévendjoglou Han Nol. $

Téléphone 1887.

É courtier et expert spécialiste
É en sucres et cafés
É Une longue expérience de
É trente ans garantit l'exécution §
É ponctuelle de vos ordres. ^f fêta—fe«

[Offres et Demandes 1
Occasion exceptionnelle,
Ortakeuy, sur la route du tramway

deux grandes maisons en pierre, avec jai
àin, eau douce, vue de la mer, du lu
ftage. S'adresser, Buyuk Tunnel il^n
No 8 Tél. Péra 721.

Alniipr chambres spacieuses poulUUvi bureaux au-dessus de Гни
meuble du journal Bosphore s'adresse
à l'Administration du journal.

Appartement meublé à loue£*(,
... pièces

cuisine, sis à Péra. Pas d'intermédiaire;
S'adresser Sultan Наташ, Messadet bai
No 21, Stamboul

Gérant Djémil Siruffi, avocat;

No 127Feuilleton du BOSPHORE 16-8-21

BARRABAS
Grand roman cinéma en 5 époques

DOUZIEME EPISODE

JUSTICE

1Y. - LA FIN DE STREL1TZ

Glande et Nérac s'étaient élancés vers

elle. Incapables de parler, ils la pressaient
entra leurs bras, l'étouffant de caresses.

Laugier héla l'automobile.
— Arrivez ! C'est elln ! Arrivez !
— Bon Dieu de bon Dieu, de bon sang,

de bon Dieu ! jurait Biscotin dansant, Ré-
pignant et pleurant.

— Larme à l'œil ! blagua Laugier qui,
lai aossi, se tamponnait les yeux.

— C'est la poudre... expliqua Biscotin.

Laugier réfuta cette explication d'un

ton péremptoire :

— Et ta sœur !

Aussitôt, il regretta cette expression
trop crue de sa pensée. Mais on pensait à
d'autres choses qu'à se formaliser d'un

terme peu choisi ! A mots entrecoupés,
Françoise racontait son évasion.

— Mais alors, puisque ce n'était pas
pour vous qu'ils ent al'uméce terrible feu

d'artifice, c'est donc qu'ils se sont fait

sauter ? 4lit Nérac.
Ils gravirent le sentier aussi vite que la

difficulté du teirain le leur permettait et
arrivèrent enfin sur le plateau.

Ce n'était qu'un chaos inexprimable, un
entassement désordonné de moellons que

crevaient de place en place des poutrelles
de fer, des tiges rouillées et tordues, un
réseau inextricable de fils de fer barbelés,
de p'àtras et d'ardoises. De place en place
des débris de meubles apparaissaient. Une
glace était étalée presque intacte, reflé-

tant le ciel ; un peu plus loin, la plaque
défoncée d'un coffre-fort, des cartons à

demi consumés, des fcqilles b'anches qui
voletaient sous la brise ; un invrajsém-
blable fouillis où l'on pouvait reconnaître
ici yne crosse de fusil, là une pile de ser-

viettes, d'où montait une fumée acre et pi-
quante. Et au milieu de tout cela, droit
comme un calvaire dans la campagne,
épargné par on ne sait quel miracle ou

quel caprice du hasard, le pilier sur lequel
l'infortuné Mortimer avait inscrit son tes-
tament !

Biscotin, que son instinct de badaud
n'abandonnait jamais, parc aurait cet amas
de décombres et de ruines. Tout à coup,
il appela Laugier.

Les deux amis se penchèrent sur une

fosse que l'explosion avait ouverte. An

fond, un squelette était couché. Laugier
descendit dans le trou, écarta des débris
d'étoffe et tendit à Biscotin une patte de

gilet où se lisait encore, sur un carré de

toile, un nom ; Lewis Moitimer.
— Pauvre bougre soupira Biscotin en

soulevant sa casqustte, c'était un brave

homme.
Nérac, de son côté, venait de découvrir

le corps écrasé de Strelilz et des restes
informes de bras, de têtes et de jambes !
Le manoir, en sautant, avait tout anéanti,
tout broyé.

EPILOGUE

Nérac et Françoise, assis dans le salon,

traçaient l'itinéraire de leur voyage de
noces. Un mois s'était écoulé depuis la fia
du drame. Peu à peu, le calme renaissait.
Mais les angoisses subies laissaient à tous
une mélancolie que lo temps seul pouvait
dissiper,Une sécurité si parfaite, un bon-
heur si complet les étonnaient encore, et
l'inconsolable tristesse de Simone Del-
pierre les ramenait, quelque profonde et
chaude que fût leur joie, aux • ouvenirs
d'un passé douloureux.
Pourtant, S mone cachait ses larmes et

terrait щёте de sourire. Pour elle, la vie
était finie. Sa seule consolation était sa

petite fille. Mais le chagrin écrasait ses
épaules : elle sentait que sa présence je-
t rit une ombre sur le bonheur de ses amis
et disai :

Je vais partir... Je retournerai à
Saint-Léonard... Je ne gênerai personne...
et je pleurerai sur mon malheureux père,
dans cette maison qu'il aimait tant/...

—Vous ne partirez pas seule, répondit
Noë e... J'ai besoin, moi aussi, d'oublier.
Mon existence est brisée... Si vous ie vou-

lsz, je serai votre sœur ; je vous aiderai à
élever Germain* 1 et peut-être, à le porter
ensemble, le poids de notre misère sera-
t-il allégé.
Ede parlait ainsi un joor que Claude

avait décidé le retour.

Le retour ! .. Pour lui, pour sa sœur

pour Nérac, c'était :e bonheur reconquis'
le présent continuant, avec ure dpuceu^
nouvelle, la cher passé... Pour elle, c'é.
tait le terme d'un voyage presque fabu B |

leux, d'un rêve qu'elle n'avait point for-
mulé, mais dont les brumes, tantôt as-

>o nbries, avaient pendant un mois enve-

loppé sa pensée. Ede ne se sentait pas
coupable n'ayant été fautive que contre
sa volonté, mais indigne d'un bel ainonr,
et surtout lasse, si lasse...

La nuit venait; à peine si un peu de
fraîcheur tombait des arbres défeuillés,
Ede voulut revoir ce grand jardin d'où
l'on embrassait le panorama de la ville
et la splendeur de la mer. Chaque pas
qu'elle faisait lui rappelait un souvenir,
un mot, un espoir. Elle atteignit ainsi la
pergola d'où Streli'z avait arraché Fran-
çoise des bras de Raoul, et, les yeux per-
dqs, murmura ;

— Moi.,, c'est la vie qui m'arrache
des bras de oîlui que j'aime !...

— Le croyez-vous vraiment ? mur-

mura Claude qu'un môme instinct ava t
conduit à la même place, et ne voulez-
vous pa§ être ma femme ?...
Moins poétiques. Biscotin ot Laugier se

promenaient sqr la plage.
— Moi, dit Biscotin, j'ai trouvé ce que

je cherchais, une boutique de parfumeur
b en achalandée et que j'agrandirai en-

core...
— Moi, dit Laugier, avec ce que m'a

donné mon lieutenant, j'ai acheté le

grand garage, derrière le boulevard Gara-
baçel,

Mme Risootin jouait dans le sable
avec son fils,Laugier, et Biscotin, étendus
(sur le dos, comt^mpiaiept les étoiles.

Le silence ne leur pesait pas,, leur m'-
moire étant riche d'impressions et < e
souvenirs. Tout à coup Laugier mi r-
mura, sans bouger, les bras croisesscus
la nuque :
— Sais-tu à quoi je pense ?...

Non, répondit Biscotin qui ne jpfîor-
sait à rien.

— Eh bien ! je pense que pendant
une semaine nous avons tous risqué no-
tre peau, que nous avions connu pli s
d'aventures qu'on n'en connait dans tou e.
une vie, que si nous sommes encore 1^c'est miracle... Et tout ça, pourquoi?

— Dame! pour rendre service à M.
Raoul et à M. Claude...

—Oui, concéda Laugier ; mais M. Glam-
de, pourquoi s'est-il embarqué là-de-
dans ?... Pour réclamer l'héritageùdeRou-
g er ?

— Evidemment, murmura Biscotin qui
ne comprenait pas où son camarade voj-
lait en venir.

— Et cet héritage poursuivit Laagiw-
avec une logique implacable, est-c» que
tu en as jamais entendu reparler ?

— C'est fichtre vrai ! s'écria Biscotin»
dressé sur son séant... Ton avis?

— Je n'en ai pas, dit Laugier. Qu'oeLee
qu'il fallait? Que ça finisse bien?... Alors...
Et i! se remit à comtempler 1©s étoiles»

FIN


